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Donc, avec un cri de violent désespoir, elle reprend sa course dans 
la nuit, sans demeure au seuil même de c 3 qui fut sa demeure. Re. 
poussés de l’asile d’innocence, elle se retrouve à la porte d’une au
tre maison, la maison du vice. Elle se meurt de misère, et elle sait 
trop bien que la elle trouvera et le logement, et le vêtement, et la 
nourriture et la chaleur, et la lumière; elle sait trop bien que là des 
compagnes sans pudeur, des fêtes joyeuses, et l’enivrement du vice, 
l’attendent à la fois, Oh! puisse Dieu secourir la pauvre et fragile 
créature, debout encore, mais oscillant entre les séductions du péché 
et les horreurs de la faim! En de telles épreuves, les plus robustes 
vertus s’effacent comme uns cendre légère, et pour protéger leur fai
blesses dans de pareilles luttes, les hommes les meilleurs et les plus 
saints répètent sans cesse: Seigneur! Seigneur, ne nous induisez 
point en tentation!

Si les cèdres du Liban sont tombés au souffle de la tempête, com
ment le roseau déjà brisé résistera-t-il? Ce n’est que d’hier que la 
femme déchue a commencé à se repentir; ses résolutions sont à 
peins formées dans son cœur; le levain du péché fermente encore 
dans son âme: elle n’a pas encore retrouvé la force dans les bras du 
bon Pasteur. Et, cependant dans les courtes intervalles de la lutte, 
elle entend sa voix qui l’appelle; elle tourne courageusement le dos 
au repair du vice; bien déci tée à suivre son Sauveur, quelque rude 
que soit le sentier, quelque pénible que soit la marche qui devra 
l’amener à ses pieds. Elle se précipite loin de ce toit maudit; elle 
se roidit de toutes ses forces pour le combat qu’elle doit livrer con
tre la faim; elle se prépare à gagner une bouchée de pain en travail
lant commeles déshérités seuls peuvent travailler. Elle cherche déjà 
un nouvel asile, celui que peut procurer un honnête labeur.

Lorsque Adam pécha, pour châtier sa révolte, Dieu le condamna 
à gagner son pain à la sueur de son front. Dans quel abîme de mi
sère est-elle tombée, celle qui en est réduite à chercher partout et 
à tout hasard, comme un bienfait, comme une faveur, ce qui fut le 
juste châtiment d’Adam! Ah! à le chercher, mais non pas à le trouver

A l’heure de sa colère, Dieu mit une marque sur le front de Caïn, 
c’était encore un gage de sa miséricorde: c’était pour que celui qui 
rencontrerait l’affreux fraticide s’éloignât de lui avec horreur sans 
oser le mettre à mort. Elle aussi, elle ne découvre que trop vite 
qu’elle porte une marque affreuse; mais une marque qui n’est pas un
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